DISCOURS DE SAID OMAR OILI, PRESIDENT DE L’ASSOCIATION DES MAIRES
 DE MAYOTTE AU 102ème CONGRES DES MAIRES DE FRANCE

(Paris le 18 novembre 2019)





____________________
Monsieur le Président de l’AMF, Cher François Baroin,
Madame la Ministre des outre-mer, Chère Annick Girardin,
Monsieur le 1er Vice-Président, Cher André Laignel,
Monsieur le Secrétaire général, Cher Philippe Laurent,
Mesdames et Messieurs les Parlementaires, 

Mesdames et Messieurs les Maires, Chers collègues,

Nous sommes dans les derniers instants de nos mandats communaux, c’est donc l’heure du bilan. C’est aussi pour certains d’entre nous, l’heure de nouveaux projets et de nouvelles ambitions pour nos collectivités. 

Mon département, Mayotte, a vécu les 6 dernières années avec beaucoup d’intensité. Nous avons connu des remous, des crises, des épreuves. 
La population mahoraise a subi, et subi encore, des pénuries d’eau, des tremblements de terre, l’éruption d’un nouveau volcan.  
Notre vivre-ensemble a été ébranlé par une montée de l’insécurité, et des crises sociales très dures.
Sur le plan des institutions locales, nous avons connu de grands changements, avec la création des intercommunalités, et la mise en place d’une fiscalité locale de droit commun. 
Nos mandats ont donc été exigeants, très exigeants. Et dans un tel contexte, face à de tels défis, mieux vaut faire preuve de modestie. Beaucoup reste à faire. Les collectivités mahoraises devront mobiliser une formidable énergie dans les prochaines années pour répondre aux attentes légitimes qu’exprime la population. 

Je tire une leçon simple des 6 dernières années. La clé du succès repose toujours sur 3 leviers : le travail, l’obstination, et l’union des forces. C’est ainsi, et seulement ainsi, que l’on peut soulever des montagnes. 
Et c’est ce que nous sommes parvenus à faire. C’est ainsi, que nous avons lutté pour que s’applique à Mayotte le principe d’égalité républicaine. Et je suis fier de m’être battu, en tant que Président d’Association des Maires, avec l’ensemble des élus de Mayotte, pour que les contribuables mahorais ne subissent plus les impôts locaux les plus élevés de France. Je suis fier de notre combat pour que l’octroi de mer bénéficie aux communes mahoraises comme c’est le cas ailleurs. Ce sont deux belles victoires que nous avons obtenues, malgré l’opposition de Bercy. Et chacun le sait ici, Bercy est une sacrée montagne à soulever ! Je tiens ici à saluer l’appui déterminant de l’AMF, de son Président et de ses équipes. C’est aussi grâce à vous que le principe d’égalité a pu être respecté à Mayotte et que les collectivités mahoraises bénéficient des recettes qui leur revenaient de droit. Merci du fond du cœur. 
Nous aurons encore à nous mobiliser dans les prochains mois car la réforme de la taxe d’habitation fait peser sur Mayotte de lourdes menaces. Sur notre territoire, les services fiscaux ne sont toujours pas parvenus à constituer des bases fiscales fiables et exhaustives. Nous craignons que la compensation de la suppression de la taxe d’habitation instaure à Mayotte une nouvelle injustice. Bercy en a conscience et je salue les renforts d’inspecteurs fiscaux prévus pour 2020. Il sera de notre responsabilité, à nouveau, de travailler, de nous unir et de faire preuve de détermination pour que Mayotte ne soit pas lésée. Je sais que nous pourrons également compter sur l’AMF pour appuyer nos démarches.
Une autre avancée majeure est à mettre au bilan de la période récente. L’engagement fort de l’État, pris avec le nouveau contrat de convergence pour Mayotte. Savoir que 1,6 Mds d’euros sont budgétés jusqu’en 2022, c’est une excellente nouvelle. Cela crée les conditions pour mener une véritable politique de développement pour Mayotte. Les crédits alloués vont soutenir les constructions scolaires, les infrastructures, les logements. Enfin les moyens sont à la hauteur de nos besoins. Enfin Mayotte peut se sentir comme un territoire à part entière dans la Nation. 
Je salue donc ici l’effort du Gouvernement et l’engagement sans précédent du Président de la République pour Mayotte. Nous avons désormais la responsabilité de mobiliser nos énergies pour réaliser ce contrat et rendre les résultats concrets et visibles pour les Mahoraises et les Mahorais. 
Cependant, constatons que dans les domaines de l’eau et des déchets, nous n’avons pas su jusqu’à présent, à travers nos syndicats, apporter à la population, les prestations auxquelles, elle a droit.

Il y a une tentation assez forte d’apporter une réponse à ces insuffisances en demandant à l’Etat de reprendre ces compétences attribuées par la loi aux collectivités territoriales. Mais l’Etat sur Mayotte est-il en capacité de reprendre ses compétences ? Aujourd’hui, notamment les compétences techniques dans ces domaines sont concentrées dans la sphère des collectivités territoriales en métropole. Il est sans doute nécessaire de trouver une autre voie adaptée à notre île avec un Etat qui aiderait la maîtrise d’ouvrage des collectivités territoriales, notamment dans la recherche de compétences techniques et la formation de cadres mahorais.  
Il faudra être réaliste, les efforts que nous devons faire sont importants pour transformer le nuage des subventions et des fonds que nous avons au-dessus de nos têtes, en pluies qui viendront faire pousser nos projets.

Et si nous ne mettons pas tout en œuvre pour faire tomber cette pluie, le nuage passera au-dessus de nos têtes, et il ira couvrir d’autres territoire.

Nous n’attendons pas de l’Etat qui se montre complaisant devant nos insuffisances, en faisant cela il ne nous aide pas.

Je conclurai en évoquant la Nation, et l’amour de la Nation. Alors que la France semble douter d’elle-même, de ses valeurs, de ses principes, je souhaite m’exprimer en tant que Mahorais, fier de son territoire, fier de sa culture, et fier d’être français dans une île ou la grande majorité de la population est de confession musulmane. 

Je vous appelle à vous mobiliser pour que notre Nation soit soudée, pour que nous fassions vivre, en fraternité, l’amour de la Nation. 
Un vrai sursaut est aujourd’hui nécessaire pour que les discours de haine soient dénoncés et combattus par les véritables amoureux de la République. Ceux qui savent que ce qui menace la Nation, ce n’est pas l’Islam, ce ne sont pas les musulmanes ou les musulmans. La véritable menace contre la République, ce sont les obscurantistes, les intolérants, les ignorants. 

Notre Nation a une histoire, une belle histoire, politique et humaniste. Soyons dignes de cet héritage, de nos combats passés. Et soyons vigilants. Faisons vivre l’esprit de tolérance et de fraternité. Respectons nos différences pour nous réunir sur l’essentiel. C’est ainsi que nous vaincrons la haine et que la République gagnera. 
Je vous remercie.
Said Omar Oili
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